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« Voil¨ la donn®e : chacun parle tout seul. Mais lôon est n®anmoins bien forc® dôinventer une exception.  
Lôautisme ¨ deux, est-ce ce quôil sôagit pr®cis®ment de d®mentir sôil y a la psychanalyseé? »  

Jacques-Alain Miller, Lôorientation lacanienne, 7 mars 2007  

O n pourrait croire que la clinique 

avec les enfants autistes est une pratique très 

particulière ne concernant vraiment que ceux 

qui sont professionnellement 

appelés à rencontrer ces sujets si 

déroutants ; le véritable enjeu est 

plutôt de saisir sur le vif ce que 

ces sujets nous apprennent et qui, paradoxalement, 

vaut pour tous, plus exactement pour chacun, au 

plus intime de son rapport à la langue et à la vie. 

Nous aurons plutôt à montrer comment 

avec le dernier enseignement de Lacan côest 

lôautisme en chacun qui domine ï soit la prédo-

minance du « se jouir » sur le 

rapport ¨ lôAutre. D¯s lors côest 

un enseignement pour la pratique 

analytique dans son ensemble 

que nous pouvons attendre de nos Journées. 

Comment lire dans le signifiant tout seul 

la trace dôun vouloir dire, comment transformer 

Extension de lôautisme 

avec le dernier  

enseignement de Lacan  

INSCRIPTION EN LIGNE 
>>  www.causefreudienne.net  << 

Jacques Borie 

Ce que nous avons à faire entendre 

http://www.causefreudienne.net


21 septembre 2012 - nÁ67   Le Point du Jour - £cole de la Cause freudienne  2 

un cri en appel, comment construire un lien  

social avec des débris de la langue ou du corps? 

Côest bien ce qui fait la modernit® de la 

question que nous posent les sujets autistes à 

lôheure de ç lôAutre qui nôexiste pas ». Le  

discours du Maître ne fait plus lien social et la 

ségrégation avance chaque jour un peu plus. 

Rendre compte de notre pratique nôest 

donc pas seulement un impératif pour notre  

savoir ¨ recueillir, côest aussi une question ¨ 

lôinterface du politique et du clinique. Il sôagit 

de faire entendre au-delà même des analystes 

quôun certain temp®rament du sympt¹me est 

possible autrement que par le forçage et la  

coercition normative et que cela ouvre à des 

effets de civilisation là où on les attend le 

moins. 

Au Centre Thérapeutique de Nonette, 

nous ne visons pas seulement à apaiser les 

symptômes les plus violents et les conduites les 

plus destructrices, mais aussi à faire entendre 

que lôarrangement du lien social, son am®liora-

tion, souvent obtenue au « un par un », est une 

leçon pour le politique lui-m°me, sôil veut bien 

penser son action autrement quôavec des univer-

saux abstraits et des catégories ségrégatives. 

Nous y arrivons parfois ï pas toujours ï alors 

nous poursuivons. 

Pierre Skriabine 

Lôautisme au cîur de la psychanalyse 

L ôautisme concerne la psychanalyse 
en un point crucial : celui du choix de lôAutre, 

qui permet lô®mergence du sujet. Ce passage, ce 

vel, de lôUn ¨ lôAutre, moment fondateur dont 

Lacan souligne lôimportance fondamentale dans 

« Position de lôinconscient » comme dans son 

Séminaire Les quatre concepts fondamentaux 

de la psychanalyse, la clinique de lôautisme  

permet dôen cerner le r¹le structurant. Lôautiste 

qui se refuse au choix de lôAutre, 

pour lui foncièrement inconsistant, 

trompeur et inquiétant, se réfugie 

dans lôUn, son R®el primordial, 

où il se love dans son ilot de jouissance qui  

le rassure. Il reste figé dans ce que le névrosé, 

lui, va refouler pour se faire sujet, effet de la 

métonymie infinie de la chaîne signifiante qui 

lôemporte dans le champ de lôAutre. 

Côest le moment crucial de ce choix,  

avec ses cons®quences, quô®claire la clinique de  

lôautisme, ce que nous pouvons rep®rer gr©ce ¨ 

lôenseignement de Lacan ï et en particulier son 

tout dernier enseignement ï qui donne aux psy-

chanalystes les clefs structurales qui permettent 

de rendre compte en raison de lôautisme comme 

de lôexp®rience analytique dans son ensemble. 

L¨ o½ le sujet va chercher dans lôanalyse 

un savoir sur la jouissance qui le détermine  

au-del¨ des semblants, lôautiste, qui nôa pas  

refoul® ce savoir, trouvera dans lôanalyste un 

partenaire qui saura lôaccompagner et le conforter 

dans ses tentatives pour se frayer, 

¨ partir dôun point de jouissance 

qui pour lui se répète indéfini-

ment, un acc¯s ¨ lôAutre qui lui 

ouvrira la possibilit® dôadvenir comme sujet et 

de se constituer un corps. 

Lôenseignement de Lacan nous donne les 

outils conceptuels pour nous y retrouver dans ce 

quôaffronte chaque °tre humain en tant que 

confronté au langage, et par là même nous  

apporte les clefs dôun traitement possible de 

lôautisme, pla­ant du coup cette question de 

lôautisme au cîur m°me de la psychanalyse. 

Faire une analyse, côest 

inventer comment parler 

Lôautisme fait des vagues et r®sonne dans les champs  

clinique, épistémique et politique. Encore faut-il vouloir le savoir. 

Vite, aux Journées ! 
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Philippe De Georges 

La psychanalyse en son cîur 

L es Journées de lô£cole approchent. 

De nombreux messages sur le net nous informent 

de leur préparation et donnent un avant-goût  

de ce quôon pourra y entendre. Lôessentiel des 

textes diffus®s portent sur lôautisme, qui donne 

son premier titre à cette rencontre. Certains 

dôentre nous, ¨ la premi¯re annonce, ont pu penser 

que ce th¯me, crucial pour lô®poque, ne recoupait 

pas pourtant leurs préoccupations quotidiennes. 

Mais lôenjeu politique (au sens de la Cit® et du 

souci que nous en avons) était sensible à tous. 

Et vite, on se rendit compte, dans chaque région, 

que beaucoup de ceux qui travaillent dans les 

hôpitaux psychiatriques, les 

secteurs pédo-psy, les CMP, 

les institutions diverses, qui 

sont confrontés à cette clinique 

difficile et sôorientent tant bien que mal de la 

psychanalyse, d®cidaient de sôinscrire pour  

notre rendez-vous dôautomne Porte Maillot : ils 

avaient h©te dôentendre d®battre et dô®clairer leur 

pratique, dôen trouver les ®chos chez dôautres 

praticiens, dô®changer des exp®riences pour re-

bondir. 

Mais les Journées qui viennent ont aussi 

un sous-titre. Lôint®r°t pour lôautisme va en effet 

de pair avec une réflexion plus large. Chaque 

page de notre clinique sôinscrit en effet sur le 

fond du travail permanent qui se mène dans  

notre champ pour mettre à jour nos concepts et 

enrichir notre bo´te ¨ outil. Cela passe par lô®tude 

ininterrompue des textes de Lacan. Comment 

ne pas être frappé, en effet, de ce que le mot 

m°me dôautisme, forg® dans les ann®es 1918-20 

à partir de la schizophrénie se trouve sur le tard 

utilisé par Lacan pour qualifier la jouissance de 

tout parlêtre ? Il serait vain ou en tout cas stérile 

de sôoccuper de tel ou tel ç spectre » clinique, 

de tel ou tel volet de notre praxis, sans prendre 

la mesure de leur place dans le vaste champ de 

lôexp®rience analytique. Ainsi, nul travail sur 

une forme ou une autre de psychose ou de  

n®vrose ne vaut sans quôelle soit inscrite dans 

lôensemble des questions ®thiques et ®pist®mo-

logiques quôil soul¯ve. 

Les Journées iront bien au-del¨ 

du t®moignage et de lô®tude  

de cas. Déjà on voit à travers  

les livraisons quotidiennes du Point du Jour que 

les concepts sont interrogés et passés au crible 

de la critique. On verra certainement aussi que 

pas un de nous nô®chappe aux r®sonnances de 

lôautisme et que la psychanalyse en son cîur se 

trouve touchée par les enjeux de cette réflexion 

commune. 

« Tout le monde délire » est un des Witz 

qui ¨ coup s¾r trouvera lôun ou lôautre dôentre 

nos collègues pour en rendre compte. Nous serons 

ainsi dans le fil de ce qui a amené Lacan a tou-

jours combattre toute ségrégation de la « folie » 

et ¨ soutenir au contraire que côest la condition 

de lôhomme qui se trouve mise en cause et 

Avec Lacan, dire non à  

la ségrégation de la folie 

- Lacan, dans Le Sinthome, conclut que « lôorthodoxie (le normal) nôest quôun r®gime 

particulier du sinthome è (JAM). Côest ­a le dernier enseignement de Lacan ?  

- Tu en entendras parler aux Journées. 



Vos contributions au Point du Jour (2000 signes espaces inclus) sont attendues  

et doivent être adressées conjointement à : 

Monique Amirault (r®dactrice en chef), monique.amirault@wanadoo.fr et 

Armelle Gaydon (comit® de r®daction), Armelle.Gaydon@wanadoo.fr 

Les Journ®es de lô£cole, côest maintenant ! 
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« L es enfants autistes sont aussi 

différents les uns des autres par leurs aptitudes, 

leur intelligence, leurs préférences, leurs aversions 

et leur savoir-vivre que les enfants ñnormauxôô 

peuvent lô°tre. En 1950, on môa diagnostiqu®e 

autiste et jôai t©tonn® pour trouver le chemin  

qui me ferait revenir du versant lointain de 

lôobscurit®. »1 Ces paroles de Temple Grandin 

ont accompagn® ma visite du site de lôACE2. 

Sur sa page dôaccueil, on peut voir la vid®o 

dôune interview du Dr Courchesne, directeur, et 

dôun p®diatre. Ils soulignent, statistiques ¨ lôappui, 

lôaugmentation significative du nombre des enfants 

autistes d®tect®s, sôinterdisant de distinguer ce 

qui pourrait indiquer une recrudescence des cas 

dôautisme (surtout chez les gar­ons) de ce qui 

relève des progrès des méthodes diagnostiques. 

Puis le discours dérape lorsque la journaliste 

®voque lô®ventualit®, non d®mentie par les deux 

scientifiques, dôune ç épidémie » de troubles du 

spectre autistique. 

Ce fantasme universaliste dôune ç peste » 

à traiter par la multiplication des services  

dôaide r®v¯le jusquô¨ lôabsurde la haine du 

« tâtonnement » singulier qui anime le mythe 

sanitaire contemporain. Il révèle également sa 

trame de jouissance : une furor sanandi qui signe 

ici son obscurantisme et son impuissance à bou-

cher le trou du savoir.  

é Comment le pourrait-il ? 

 
1 Temple Grandin, Ma vie dôautiste, Paris, éditions Odile 

Jacob, 1999. 
2 http://autism-center.ucsd 

Michèle Rivoire  

La « peste » autistique ? (2) 

How far will they go ? 

Le Blog des 42
e
 Journ®es de lôECF est d®sormais pr®sent sur le WEB  

¨ lôadresse http://www.42journees-ECF.org 

J-15... Et je ne suis pas encore inscrit aux Journées de lôEcole ? 

Un clic et je le fais tout de suite sur le site : www.causefreudienne.net. 

mailto:monique.amirault@wanadoo.fr
mailto:armelle.gaydon@wanadoo.fr
http://autism-center.ucsd
http://www.42journees-ECF.org
http://www.causefreudienne.net
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ORGANISATION DES JOURNÉES DES 6 ET 7 OCTOBRE 2012 

Sous la responsabilité de Alexandre Stevens, il est composé de Judith Miller, Maryse Roy, Jean-Pierre Rouillon,  

Bruno de Halleux, Daniel Pasqualin, François Sauvagnat, Antonio Di Ciaccia, Miquel Bassols,  

Elisabeth Leclerc-Razavet, Armelle Gaydon, Jean-Claude Maleval, Christine De Georges,  

Kristell Jeannot, Georges Haberberg, Jean-Robert Rabanel et Hervé Castanet. 

COMITÉ BIBLIOGRAPHIE  

Sous la responsabilité de Deborah Gutermann-Jacquet, il est composé de Beno´t Delarue, Serena Guttadauro,  

Daphné Leimann, Edwige Shaki, François Bony, Pierre Ebtinger, Françoise Labridy, Catherine Lacaze-Paule,  

Marie Laurent, Dominique Pasco, Claire Piette, Laura Petrosino, Jean-Robert Rabanel,  

Patrick Roux, Pascale Simonet et Bertrand Lahutte. 

Commission diffusion (réseaux sociaux) : C®cile Favreau et Mariana Alba de Luna. 

SERVICE de PRESSE 

Rédactrice en chef : Monique Amirault 

Comité de rédaction : Armelle Gaydon 

Maquette : Jérémie Retière 

Édition : Chantal Bonneau, Valentine Dechambre, Luc Garcia, Chantal Guibert, Véronique Herlant,  

Anne-Claire Humeau, Gwénaëlle Le Pechoux, Anne-Marie Le Mercier, Liliane Mayault, Marie-Josée Raybaud,  

Michèle Rivoire, Thérèse Petitpierre et Marie-Christine Segalen.  

Le POINT du JOUR 

COMIT£ dôORGANISATION du Palais des Congr¯s 

Responsable : Charles-Henri Crochet 

Conseiller pour le Directoire : Philippe Benichou 

Le comit® dôorganisation est compos® de Deborah Gutermann-Jacquet, Mich¯le Simon, Adela Bande-Alcantud,  

Angèle Terrier, Liliana Salazar-Redon, Bertrand Lahutte et Xavier Gommichon. 

Directrice des Journées : Agnès Aflalo 
Conseiller scientifique : Jacques-Alain Miller 

Comité scientifique : Christiane Alberti, Catherine Lazarus-Matet, Fran­ois Ansermet, Guy Briole,  

Philippe La Sagna, Pierre Naveau, Daniel Roy et Yves-Claude Stavy  

Responsable des mentors : Lilia Mahjoub 

 

COMMISSION BLOG ET IMPRIMERIE  
Responsable : Bertrand Lahutte, avec Caroline Leduc, Giorgia Tiscini et Vanessa Wroblewski. 

 

COMMISSION FESTIVITÉ  
Responsable : Xavier Gommichon, avec Dalila Arpin. 

 

COMMISSION LIBRAIRIE  
Responsable : Michèle Simon, avec Sissy Rapti, Christine Maugin et Agn¯s Viguie Camus. 



BULLETIN DôINSCRIPTION 
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